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Organisme porteur de l’opération : Hadès
1 À une centaine de mètres du centre-ville de Salies-de-Béarn et de la source salée du
Bayaa,  le  château  Saint-Pé  se  trouve  intra  muros,  contre  l’ancien  front  oriental  des
murailles. Mentionné pour la première fois en 1385, le bâtiment de plan rectangulaire –
 8,50 x 15,50 m hors-œuvre – a été fortement remanié dans les années 1610 et au début
du XIXe s.
2 Au nord, une tour pentagonale au centre de la façade principale contient un escalier en
vis desservant les quatre niveaux – cave, deux étages d’habitation et combles.
3 À l’occasion de sa réhabilitation, l’opération avait pour principaux objectifs de proposer
un phasage de la construction par l’étude du bâti, de restituer le plan d’origine et de
reconnaître par sondages les éventuelles annexes à proximité. Les orthophotographies
de  l’ensemble  des  élévations  intérieures  et  extérieures  ont  fourni  un  support  pour
l’étude  archéologique  du  bâti.  Dans  la  cave,  des  sondages  manuels  ont  permis  de
dégager des maçonneries antérieures sous les élévations sud et est actuelles. Dans le
jardin, au sud du château, deux sondages mécaniques d’une longueur de 15 m ont été
réalisés à une profondeur de 1,20 m.
4 La  majorité  des  élévations  a  été  reconstruite  au  début  du  XIXe s.,  lorsqu’un  niveau
intérieur fut ajouté en abaissant la hauteur sous plafond et que le château fut équipé de
nouvelles fenêtres, de nombreux éviers et cheminées engagées. Quelques vestiges du
début du XVIIe s. subsistent pourtant : des lambeaux de parement, la tour et son escalier
en vis  (fig. 1),  une porte au linteau en accolade,  une grande croisée. Ces élévations
reposent sur des maçonneries plus épaisses observées dans la cave et dans les sondages,
qui pourraient dater de la fin du Moyen Âge – peut-être du XIVe s. Dans le jardin, les
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sondages ont mis au jour les fondations d’une tour médiévale contre l’angle sud-est du
château, ainsi qu’une zone de rejet liée à un atelier de saunier ayant fonctionné du Ier s.
avant au IIIe s. de notre ère. Celle-ci a livré une forte concentration de tessons de vases à
sel à usage unique et de fragments de parois de four.
 
Fig. 1 – Tour de l’escalier en vis du début du XVIIe s.
Vue depuis le nord-ouest.
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